
Pilier historique de La Réunion, la fi lière 
Canne-Sucre est aujourd’hui bien plus 

qu’un héritage agricole : elle constitue l’un 
des socles industriels les plus structurants 
du territoire. Elle incarne une agro-industrie 
complète, intégrée, innovante et résolument 
tournée vers l’avenir, au service de l’emploi, 
de la souveraineté économique, énergétique 
et alimentaire. 

Dans un contexte insulaire marqué par une 
forte dépendance aux importations, la fi lière 
Canne-Sucre démontre qu’il est possible de 
produire, transformer, valoriser et exporter 
localement, tout en créant de la valeur ajoutée 
sur l’ensemble de la chaîne.

UN MOTEUR ÉCONOMIQUE ET SOCIAL 
DE PREMIER PLAN

Avec près de 15 000 emplois directs, in-
directs et induits, la filière Canne-Sucre 
constitue le premier employeur privé de l’île. 
Elle structure un véritable écosystème indus-
triel et économique, allant de la production 
agricole à la transformation industrielle, de 
la logistique à la recherche.

Au-delà de la production de sucre, la fi lière 
irrigue de multiples activités industrielles et 
para-industrielles, générant des savoir-faire 
locaux reconnus et des débouchés durables. 
Elle contribue ainsi directement à la stabilité 
sociale et au maintien d’une activité écono-
mique répartie sur l’ensemble du territoire.
À elle seule, l’industrie sucrière réunionnaise 
représente la première industrie des DROM 

et le premier poste d’exportation de La Ré-
union, avec plus de 90 % de la production su-
crière destinée à l’Europe continentale. Asso-
ciée au rhum traditionnel, la fi lière représente 
près des deux tiers en valeur des exportations 
de produits fabriqués localement¹. 

UN MODÈLE INDUSTRIEL EXEMPLAIRE 
D’ÉCONOMIE CIRCULAIRE

La fi lière Canne-Sucre repose sur un mo-
dèle industriel intégré et circulaire, dans 
lequel 100 % de la canne est valorisée. Ce 
fonctionnement vertueux constitue une ré-
ponse concrète aux enjeux de résilience, de 
sobriété et de réduction de la dépendance 
aux importations.
Chaque coproduit devient une ressource :
• La paille de canne est laissée aux champs, 
utilisée en maraîchage, en tant que litière 
pour les fermes d’élevage ou sert d’alimen-
tation pour le bétail. 
• La bagasse est utilisée pour produire vapeur 
et électricité dans les centrales attenantes aux 
sucreries.
• Les écumes et les cendres retournent à la 
terre pour fertiliser les sols.
• La mélasse est utilisée pour la production de 
rhum, l’alimentation animale et la fabrication 
de bioéthanol.

Ce modèle fait de la filière un véritable 
laboratoire de l’économie circulaire à 
l’échelle insulaire, démontrant la capacité 
de l’industrie réunionnaise à structurer des 
chaînes de valeur locales, performantes et 
durables.

UN LEVIER STRATÉGIQUE POUR
 LA SOUVERAINETÉ ÉNERGÉTIQUE

À travers la valorisation énergétique de la 
bagasse et de la mélasse, la fi lière Canne-
Sucre est devenue un acteur clé de la tran-
sition énergétique de La Réunion. Chaque 
année, l’énergie produite permet de couvrir 
près de 50 % de la consommation d’énergie 
renouvelable locale².
Première source d’énergie renouvelable 
du territoire, la fi lière contribue directement 
à la sécurisation de l’approvisionnement 
énergétique. Elle illustre concrètement le 
rôle que peut jouer l’industrie locale dans 
la construction d’une souveraineté énergé-
tique réunionnaise, indispensable à la rési-
lience économique de l’île.

UN SOCLE STRUCTURANT POUR 
LA SOUVERAINETÉ ALIMENTAIRE

Principale culture de La Réunion, la canne 
à sucre fait vivre près de 2 300 exploita-
tions cannières (soit environ 40% des ex-
ploitations réunionnaises)3 et est cultivée 
sur 55% de la Surface Agricole Utile (SAU) 
de l’île4. La canne à sucre, culture semi-pé-
renne adaptée au relief et au climat, est une 
des rares cultures disposant d’une garantie 
de débouchés. Cette stabilité permet aux ex-
ploitants de s’engager dans des démarches 
de diversification agricole, consacrant en 
moyenne 10 % de leurs surfaces à d’autres 
cultures ou à l’élevage³.
Cette organisation contribue directe-
ment au renforcement de la souveraineté 

CANNE-SUCRE
un pilier agro-industriel pour
l’économie réunionnaise de demain
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alimentaire : La Réunion assure plus de 
70 % d’autosuffisance sur les produits 
agricoles frais5. La fi lière Canne-Sucre agit 
ainsi comme un socle structurant, au cœur 
d’un modèle agricole interdépendant, équi-
libré et résilient.

UNE INDUSTRIE D’INNOVATION ET DE 
RECHERCHE DE RANG MONDIAL

La fi lière Canne-Sucre fait également de 
La Réunion un territoire de référence en 
matière de recherche et d’innovation. L’île 
dispose du seul centre européen de R&D, eR-
cane, dédié à la canne à sucre et à l’industrie 
sucrière cannière, positionnant le territoire 
à la pointe des avancées technologiques et 
agronomiques.

L’industrie sucrière réunionnaise est à l’ori-
gine de nombreuses innovations, dont 
certaines sont des premières mondiales : 
1ère unité de cogénération, solutions d’éva-
poration à fl ots tombants, optimisation des 
procédés industriels.

Sur le plan agronomique, La Réunion 
figure parmi les leaders mondiaux en 
sélection variétale. En 2024, les équipes 
d’eRcane et du Cirad, dans le cadre d’un 
consortium international, ont réussi à dé-
crypter le génome de la canne à sucre, l’un 
des plus complexes du monde végétal. Une 
avancée majeure qui permettra d’identifi er 
des marqueurs de résistance aux maladies 
et d’accélérer ainsi le processus de sélection 
variétale.

UNE MOBILISATION COLLECTIVE POUR 
SÉCURISER CE PILIER STRATÉGIQUE

Face aux défis actuels - aléas climatiques, 
baisse des rendements, manque de main 
d’œuvre, pression concurrentielle sur le 
marché européen du sucre - la fi lière canne-
sucre-rhum-énergie est engagée dans 
une stratégie de rebond pour relancer 
durablement les tonnages de canne.

Les États Généraux de la Canne, organisés en 
juin 2025 à l’initiative de la Région Réunion et 
de l’État, ont marqué une étape décisive. Ils 
ont permis de fédérer l’ensemble des acteurs 
autour d’une ambition commune : préserver, 
moderniser et renforcer ce pilier stratégique 
de l’économie réunionnaise.
Cette mobilisation s’est traduite par la si-
gnature d’un protocole partenarial et le lan-
cement de travaux structurants, destinés à 
sécuriser l’avenir de la fi lière et à renforcer 
son rôle dans l’économie réunionnaise de 
demain.
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1er poste d’exportation
70% des exportations réunionnaises 
de produits fabriqués à La Réunion en 

valeur (avec le rhum)

1er producteur européen
80% de la production européenne de 

sucre de canne

1er employeur privé 
et agricole

15 000 emplois directs, indirects et 
induits

Un modèle d’économie 
circulaire

100% des produits et co-produits 
valorisés

1ère source d’énergie 
renouvelable locale de l’île

Le pivot de la souveraineté 
alimentaire

La Réunion assure plus de 70% 
d’autosuffi  sance sur les produits 

agricoles frais 

La filière




